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G CHAMBRE DE COMMERCE SUISSE EIST FRANCE

salaires payés à la main-d'œuvre qu'il ne
faut pas songer à voir diminuer d'ici
longtemps, et enfin par la majoration des prix
de transport qui, bien que provisoire, s'étendra

sur une période vraisemblablement longue

et qui grève aussi bien les matières
premières que les produits fabriqués. Ainsi de
la tôle expédiée des usines de l'Est ou du
Nord à destination de Bordeaux payait avant
la guerre i fr. 88 ls 100 kilogs, maintenant
elle paie n francs.

Sans penser qu'on puisse réviser des prix
sur les produits déjà fabriqués, il est hors de

doute, selon l'avis de l'Usine du 18 septembre

1920, dont nous tenons ces renseignements,

qu'après épuisement des stocks de
combustible constitués avant la révision des

prix, les produits fabriqués subiraient une
baisse proportionnelle à la baisse des combustibles.

Comme depuis longtemps les marchés
ont pris la forme de marchés révisables, de
même qu'ils ont subi la hausse, ils doivent
profiter de la baisse.

Pour ce qui regarde tout particulièrement
les tôles, les commandes sont encore très
abondantes; jadis la production des tôles en
France ne pouvait satisfaire que *le tiers de la
consommation; bientôt la production atteindra

les deux tiers et même, avec le concours
des usines des pays Rhénans, des usines de

Lorraine et le rétablissement des usines
françaises sinistrées, la production nationale
deviendra sensiblement égale à la consommation.

T. A SITUATION
de la

QUINCAILLERIE DANS LE MIDI
La situation de la quincaillerie, à Marseille,

est, en ce moment, des plus précaires, à la
suite du manque presque total des articles
nécessaires à cet important commerce. Les articles

que les usines fabriquent intensément ne

peuvent parvenir ici faute des wagons
nécessaires. Les quelques marchandises qui sont en
magasin sont arrivées par mer venant des

Etats-Unis, d'Angleterre, d'Espagne, et
surtout de Belgique, notamment des clous et du

fil de fer. Quant à la marchandise exclusivement

française, elle est presque inexistante.
Ce sont les outils de jardinage qui manquent
le plus. Les truelles sont rares; avant la

guerre, on les payait 18 francs la douzaine,
aujourd'hui elles coûtent 9 et 1 S' francs la

pièce. Les targettes sont presque introuvables,
leur prix a augmenté de 4oo %. Un article

que l'on trouve de plus en plus difficilement,
c'est le cadenas. En 1913, les petits cadenas
noirs se trouvaient à 7 fr. 5o la douzaine, ils
valent 8 et 9 francs.

Voici quelques prix pratiqués :

Tenailles, de 9 à i3 fr. suivant dimensions;
martelettes de maçon, 6 fr.; vilebrequins, 8
à 12 fr.; tôle ondulée galvanisée, 270 fr. les
100 kilogs; feuillards, 180 fr. les 100 kilogs;
fil de fer moyen, 7 fr. le kilo ; clous moyens,
3 fr. 5o le kilo; clous chevrons, 4 fr. 5o;
cornières, 99 fr. les iopkilogs; compas et cornières

pour échelle double, 3 fr. la pièce; tôle
fine, iôi"fr.; grillages, 4 fr. à 4 fr. 5o,
suivant mailles, etc...

Les marteaux, les boulons et les vis sont
très difficiles à trouver. Seules les scies se
trouvent assez facilement. Les clous, rabots et
varlopes commencent à reparaître sur le marché.

Les fourneaux de cuisine ne sont pas
encore arrivés. Les commandes ont été faites
aux usines productrices en mars dernier.

La crise dans laquelle se débat notre
commerce de la quincaillerie s'aggrave. Les
magasins sont vides, la demande, considérable,
ne peut être satisfaite. Bon nombre de
quincailliers ont vendu leurs fonds, ayant eu
l'intuition de ce qui arrive. Les nouveaux acquéreurs

fermeront boutique si la marchandise
n'arrive pas.

Voici, d'autre part, les cours auxquels la
quincaillerie de province vend les principaux
articles. Ce sont naturellement des prix de
détail qui tiennent compte, comme on le
comprend, des gros frais de manipulation et de

magasinage :

Fers base 180 fr. (écart 4 fr.) ; fers à cheval

base 220 fr. ; clous ns 5. Couronne 620
francs ; chaîne dentée noire 475 fr. ; pointe
base 270 fr. ; socs en fonte 200 fr. ; versoirs
acier ^70 fr. ; roues fer base Woo fr. ; zinc
42^ fr.

(L'Usine du 25 septembre 1920.)

LE CERCLE COMMERCIAL SUISSE
DE PARIS

Le 39e rapport annuel du Cercle Commercial

Suisse vient de paraître. Il contient des

indications fort intéressantes sur l'activité de

ses différentes sections entre lesquelles le travail

est réparti comme suit :

ire Section : enseignement commercial;
2e section: service de placement gratuit, questions

commerciales, renseignements,
relations extérieures, travaux de concours; 3° sec-
lion : bibliothèque, salle de lecture, confé-
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